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THE GHOST AND MRS. MUIR
Joseph L. Mankiewicz, 1947

Tournee par Mankiewicz en 1947, cette histoire
d'amour, de fantöme et d'ecriture s'inscrit de

maniere assez singuliere dans ce qu'on a pu appeler
les woman's films - ces films qui, dans les annees
1940, s'adressent tout particulierement ä un public
feminin en plagant au coeur de leur intrigue un
personnage de femme. Comme c'est souvent le

cas dans ce corpus qui noue feminite et enjeux
spatiaux, l'intrigue de The Ghost and Mrs. Muir,
qui se deroule en 1900, combine le destin d'une

jeune veuve desireuse de vivre enfin sa vie de

femme et sa decouverte d'une maison battue par les

vents, en bord de mer, aux portes du petit village
de Whitecliff.

II s'agit donc bien pour ce personnage de faire
l'experience de sa liberte au contact d'un espace ä

conquerir, eloigne des coordonnees geographiques
et familiales qui ont jusque-lä encadre sa vie. Cette
maison, si eile lui plait des la premiere minute,
possede cependant un serieux inconvenient: eile

est hantee. Construite par un marin decede quatre
ans plus tot, eile est connue pour etre habitee par
l'esprit de ce tumultueux capitaine Gregg. Refusant
de se laisser impressionner, la jeune femme, gagnee

par le charme du lieu, decide de s'y installer avec sa

petite Alle et sa femme de chambre. Le film raconte
sa rencontre avec le fantöme, leurs echanges et
discussions ä l'abri des regards, et la fagon dont
progressivement ils tombent amoureux l'un de

Lautre. La maison, qui est au cceur du film, devient
la metaphore d'une alliance entre le monde reel et

un monde reve, traverse par les courants marins —

l'ouverture et la fermeture des fenetres rythmant
les apparitions du fantöme. Si le personnage de

Lucy se raccroche ä cette maison comme ä un lieu
qui lui permet d'affirmer son independance, la jeune
femme y prolonge aussi ses reveries. Ainsi, le film
parvient ä un equilibre rare, celui de decrire un

mouvement d'emancipation - forcement pragma-
tique (la question des finances d'une femme seule

est regulierement posee) - tout en maintenant une
forme de poesie flottante.

La maison offre les conditions de la liberte, mais

un autre element entre en jeu pour la conserver.

Lorsque l'argent vient ä manquer pour Lucy, le

capitaine lui propose d'ecrire avec lui un livre
racontant sa vie de marin. Une fois publie, il gene-
rera des droits d'auteurs qui permettront ä la jeune
femme de racheter la maison. L'ecriture intervient
dans le film comme le moyen de sauvegarder l'es-

pace par lequel Lucy se realise en tant que femme,

tout en lui permettant d'experimenter une activite
entierement neuve, inattendue. Si la jeune femme et

son fantöme ne peuvent se rejoindre dans le monde

reel, la maison et l'ecriture s'offrent pour eux

comme les mediums d'une rencontre qui ne sera

jamais charnelle.
Les developpements ulterieurs du recit contrai-

gnent le fantöme du capitaine ä disparaitre au

milieu du film. II assure alors ä Lucy qu'elle se

souviendra de leur histoire comme d'un reve, et

que le livre qu'ils ont ecrit ensemble ne lui appa-
raitra que comme la consequence de l'atmosphere
qui regne dans la maison. Comme si une condition
climatique singuliere colorait cet espace, suffisam-

ment forte et puissante pour induire chez ses habi-

tants des pouvoirs ignores d'eux-memes. Genies

du lieu.

Clara Schulmann
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